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C ~bci1k.
14èmne Année. «"Je sui.s chose légère et v>ais de fleur cnJleur." 14èiie Aunk'.

VOL. XIV. P>ETIT SÉMINAIRE DE QUÉCBEC, ilI NOVEMBIR, 1S80. -No. 6.

Voyage au Petit Cap pour soupier ?-Une omielette ait lard.- sioit, puis le Atu d'riiesuivit. lies
IPour d(jcûrier demain ?-Dus lardl avec chandelles roinaines commencèrent à

Noa-i avions zî&olii i'îler St-Joa- aile otml:tte.-NMais alors puai- dîner ? tracer dans h-s ténîèbres leurs couirbes
china, pour assister à la fête qui dlevait -Une io:ne1ettc acc (1-1 lard.... éclatantes et si se briser en line jiousbière
se célèbrer ù l'occasion i cc mtntie Ena nrr;vaut chîez M C..., notre mnaison de pietites é-toiles. Comimenît peindre cii-
an-niverQaire (le l'érection die lai chapelle tic piension, tit iiiei.letit -e î.roclêîit. I'er- cure l'éclat éblouissant dlu feu de Btuigalc',
du Petit C'ap. L'e'xpédition se moînpoii);lt~ sonne pour dételer le eLl.Il faillait qui brui-quemcîîî faisait !sortir dles tti-
detrois liîîb es.Lqi'lrtilièdeqiitoi ,1'ticeupber de ce soin. £Mallieureuenîent lires le., groupes aiîmés d<-i s-pertateurs,
condu-ait an-ill ue é cgreuisse 1l IOs notions3 sutr 1 liirii.aehLîucîît é-tait illumîinait dic couleuris vives leurs vi,.a-
liosséd-;it deq quai.lit<-s rtniarqu:îbles(-, 14 t tit-àfait va*r,îe.et iudéteriîîisues ; ce.itg ou s:e peig~naient 1.1 g:ieté (t l'alanira-
reniarquablesi que des ge-ns superlliis <té tr ,tiîls e ,ie, allais 'étaiît bien ilion, Iurt)fi:t 1u.nfnt dtutl
auraienit (té tentés dle le's trouver trop zènîait dans la1 pratique. 'oî-tioîî :î:u-e dc.s l,àtiniei.tt et lus ilate
remtarquaublecs. Entre aitres qualitt&, il j'it loi ue et étatouvante. I.,- volI k'.i sar- des arbre-i gré!e, et norpuiî reidoii-
faut niotmner la toflératio-i., Ellei hi-il- toitt op>posa tisu réci-tatie adi.rnieê. ILa gr-:ut, le tout dans l'bcî-t.En boni-
lait s.urtouit tlans- 'on tr-ot, maeiehtn nière doînt nlous. l'avons Ôté esýt f t a .:ý- t~ue stev-ekc.itîlet j.uir le feu d'a LtdfiCe,

illotiL-rq. I icira lai juol:îl îv-;-ère. l'ecuvt-e dle M. l'abbé 0'l'earv. 1Et lei
Quîand, por iist!cr ette aîllure f irt Nou, troltv.tine- le Peut it ('.i)~ iw tais baillon.. ! N'allons: pas vin les' utb!i.ilit,

louable cilI-it.t, lavi.; <pie' 11115 -1-1..1d 0aonîlti se jiréj&ar.îit lwar - coi:i( tt rt. îîgratidu incneac ii*iiCiii .a-
traitvifltis, air litts- légt1rt-té tnaturel îe :îî xl'Iu:inio et le 1*.u, d'artî h--.-iver. <l .-nae qui éesimtt

jens.1tutpu c~i(re tu ot 1n t- tiîtt- c e, l.wVtrnZý de di- or( zupelit tu 1 'uiitioti c-i (levée dan~s la
lions tirer le t itnez, il secouait i~-W-jver-escO. Iiý, i d',tn air :.hié; 4'iii- ~oi(.Ila>id e:tx b.fl;oits fortj.1-i4,
taent lesý ort-illes podur ann:oîîcer qut'il tries de.ahintr .. : t, i-Qle- it-s, avec un tle graiudi-- cene pa~rtirent. AIjr.',
avait star l':werfl(rationiî 1- idlees pari- t iîdî dt-pit.ht inîzit t~ic de l:u avoir i 'ilitre a-.eZ îo;: volontév, ils tic
culière3 (t qu'il (tait 1wié dle vonir ré- 1Iilies cuciIîte.A pcine VUtcî le voctliretit pas s'élever: excèî d'hltiité.
guer le dJsv-rIentre gents faitsi pour!t'îp de no t., serrtr l.s main. ('(-ta siui A chaque pluie dle quolibe-ts, ils bran-

t etmprere Soa inelgne ép-"laîctît îit-; utr les cobo laient leurs gros-ez têtes d'un ud*r tapa-
taitelioreta odération. 8.1 tesia aient (le noas; fa.rd lan !zig'ne ti tt,- . geur, esi .- ,igiie d-, îîég.îtîonti îeri-gnue.

ci:c. (lait t"ýlle qu'il devina"!t longtemnps I ruttctr cie leur p)o-itiun leur c~fnI tMalgré .i-r3etpurlu xýtu.
d'avatiee l'ordre que iiuoîiq.aunotis put lui <le sc livrer à dle pîlats grandes faniiia'ri- çjciale nous aie potivuns que blânmer
donnter dec '.trrètvr ; il y obéissait brius- ti(s. Ccin, i'tnip-ci li as qu'un nous re- cette conduite dsballons, fruit d7ute
qîlcnent, pui-4 res-tait sourd au discours çut tavec la cordialité la1 j - ls grande. muauvaise volonté é-videnîte. Mais un
le; luis éloquentts tendant .1 lui persuia- -Nu fûe ulu estotéaeblo, d'une gro-.,eur pliéno-

cder -'uvtue preuv~e évidrnte <le la Icii apprentant qu'une comiédie eni trois sucrate, (baiatse réparation clatante.
fermete inécbranlable (de Fois cair.ctère. actes, intitulée .Les dc-uz CJlsils,. (lui A peine eut-il avalé- tan lieu <d'air chaud

Le dé-veloppiemuent intellectuel (le l'a- (lvi-tx-e jonC-c le suir mêmne, -avait eu (1u'il se nMit -à balancer -u Cn-rmne vela-
iinial ext que-tion nous olîliga -à dliner lieu la veille. Cette ese aat ic-:, tre illuiminié, commnte taii bu:t bourgeois

à Ste-Axtizà-, quoique, lors (le îî..trc (lé- salle comible ct grand( suiccèýs. Voici les'quil, aprus Un copîieuix rea se dlandine
part, le miatin ie ltiîroiait % l'i-rizufl nomi de ceux qui chauîssèrent le brodIe- <'un air réjuai ; il partît nîi-.je.tteuc-
qu'utne étroite bande d'uîu rouge vif ct qui ic cette occasion : M.M. A. Fýortii, 'nient potin le pays des -toiles.
écartait à peine sesl"s viles,-ri, Pîs. '.arduive!, A. An-ors, 11.IXfiy, E.. La fiute se termxiua psar decs danses qui
décotvraiit les cuainagîues d;uilleu,ri Planiondon, I.. Brnetî~. titrent délicieuîsemîent inîterromnpues par
iiatite;. Le repias fait frugral. tiaiî l.a Ap)rès- le soulier, les latnternes cllimoî)- l'apparitioni (le pluateaux couverts (le
nourriture intellectuelle abois kante, car.- ses conmen.-cèrent 1 errer ù tr.îvcrà les bu!s tle cafté funmant c-t <le croquuigno!ci
la chamunbre oit nous 1 'tlious utOï Z!gâprs kulrbi-, piqutant les imassifsi sursibncs <le tendres commne rosêce. Cczs tdvrtcr.i, join
(-lait ontîCe d'une gravutre il'uî'ce N.lu'er lioiitsri - ou Mlens, fjail1 utî suard-suveIçilii zzLilor i ten
arti-clîte itotstî',qui rei-rat a terre (te- groupes c nhc sîalbu auceunue ddilictî:tè pour lpartir et ditilparti-
uit Bont Saniarîtaiti.iniiiie ts ' -ti~r lit à (l e grands diables qui, troublés dans relit avec t ti;ettti L I~t <leS

inc 1 -ert ; chose rare qu'tun *talc vert cli leur ,auraient pas>sé leur maunivaise Iii rnt hv,
dants la tnature, tuais ca tcv.aic-làic asi(z liumetîrié ihire mille conîtorsiotns bizarres vc: ~tt
commuîne da-il, les ar i aiait il. jpour~ finir paur se blotir soudain dans les . . -- --

A propost de JI!-it-r, j:îi remuarqué que ténuèbres ; puis les lanternes se réuirnit, Souavenir du 0 novembre 1s73.
titr eiiîirc <le 5:.-Joacîtitt s'alla- js'enîroulîèrent cii bizitderolles luîîiincu:ses

viait trop ngu-t-ct<t uc îîrC'c'tes auntouir (les lait lues et (les trni-es, escala- Xc x tl'-r (1, f i M 1 .1-JK serré/-zcn
d* l'art. A insi <î]le lxiiis.-it js'àl'ex- Idèretut le chiàteau et la petite chapelle

cerui: 'i îruiriple la1. variétîé daits pour cn dessincr les contour en trait 0).i a bici vu%' alous$ c-batillna. tc
rUnité riu'tit'îele beaunt. 1)o:iot'11 t- lubyateaîtj1to1<e fosd Ji~ li.n~i-ti 1(îtc--, ( trs dut jour-

tie lrenipie P" dialogle filai <Seligalea lt èree, (égayant toits les recoinus. C'é- te.d is *S .îiiau . la dl.titi b. et 9
1 i-s dec ntre nrrivi-e. -Que fm:,vu i.-ttIliiuîaio. Il y rii ahIr', j'rmc- oetr 1-S73
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"Samedi, 8.-Comme c'est demain pour les bonnes paroles dites à son adres- euccès. Mais titi jour, je ne sais quel
la 50Ô:nc anniversaire do prêtrise do M. se, et finit par dlire qu'on comprenait souffle a passé et tout a disparu.
Baillairgé, tous s'erapressent do venir que ce n'était lias chose facile do réfuter Pourtant, je me trompe, je vois enrore
titi présenttr leurs hommages.- Après M. le Supéricur et la séance fut levée eomme un reste d'homme languissant et
la cisse dut matin, il a reçu les écoliers aut iiue dles applaudissement.-, sombre, attendaint avec atixiété le coupi
pensiontiaires, à 1 Ili., les prêtres do lai Il Commne il dlevait y avoir le saltut. de fatal qui tranchera le dernier fil.
maison, à 4h>. les externes et à 4A4 lei la St-Citarles àl la chapelle, après l'oflic OÙ e-st donc lP nmystore ? Ce coeur
ccc!(ésiastiqtzes. Les écoliers, tant pcetit-; de la Cathédrale, MI. Baillairgé a accep- jadis si aimant n'a plus qu'on élan (le
que glands et externes, ont~ t reçus à1 té d'y officier ; M. P. Sax faisait diacre, mépris pour tout ce qui respire l'uQte-
la salle (les étrangers4, et, aut lieu (le et M. J. Lagîieux sons-diacre. Avant tin. Cette intelligence si facile, si eil-

tri dese., on k, ci q int la la bénédiction <lu St-Sacremet, M. Bail- tliousiarte dlevanît l'oeuvre dut Créateur
falle, trois lettres à MN. Baillairgé. Mgr Inirgé entonna soit ne Deium. Quoique nie voit plus dans ce livre sublime qu uîte
Lanmgevin, avec ses trois frères, M.Idéjit bieni faigé, M. Baillairgé est allé, acrablaîîte incertitude. Cette peilsée si
Edmt ond, Ilector et Edou'r<lLugeiî aprèst le soupier, rendre la visite des I 1-coîîde et si belle, n'y trouve plus~
lui ont ollèrt cieux jolis volumes, relié-s 'vrands et dles petits àt leurs salkcs reslea- mainteniant qu'un> misérable Peut-être.
esi maroqutin bleu. M4. Boltiue, (le P'ar- I ive.;" Et comment donc s'est tarie cette sève
clievêché, titi a p)r(Lseiité unt beau diunal - -- ides premiers ans. Cette foi si noble et

in-qart. M E.Lemeux (l 1'lûtl- i sglorieusec sentimnit si <lêlicat dlu
inqaro M. E. Imiux <ie beu cecut de)avrt?Dieu, tine belle boite à tabac, flite ci 1  C JU~ Ceu cl !le ltevnp l vérile;ntrpetit tamîbotur... M. le Curé <le Quêbee, i ~ Furean et lix oli inmnie i I>I ieleon pslevole;î'nt

eii sont niomi et eii celui <le pltusieurs 1 rogeozîs pas tîîdiscrêîenient cette piauvre
amis, lui a remis tino belle pille dei âmBC lNV mm 80 àe. ly a là1 un înyýtère qu'il nec nous
knuiiirncr avec boite à tabac, et surtout --- -- -est pias permis dle -ondcer.
une sommtie <le cent piastreQ, en faveur Le doute. Uii mot de sympathie pour cette lioux-
tic son oeuvre dles livres <le classe. Jus- t' due l itqîîeme d'autant pilus malheureux qu'il a

qà sesZ dceux coclîoîis-d'inde qui se Etre setqedoer(eou;qelepeuit-être mieux apprécià le talent et
sont mnis dle la partie et qui ont voulu étranîgeté ! En homnme de sens et de le succès, la joie et la vérité, le beau et
ofl*rir tit individu de leur espèce, comme foi, il nous est difficile de croire qu'un tel la vertu. Essayons de récliauMir ce bra-
présent pour les noces <'tir <le M. Bail- Iêtre existe oit dii moins que l'onitii.e sier éteinît. Une ]arme, une parole, un
laîrgé. Bien entenidu, touts les3 visiteurs sérieusement, essayer <le systématiser regard peut-être suffiront pour ranimer
sonît introdluits et s'intéressent au petit cette opinioni. dans ce coeur le:; douces réalités dui pab-
cochon nouveau-né. Poulrtant, rie s0oons pas trop sévères, -,é et £tire 'goùtcr à cette âme le baume

"Dimanche, 'J. -NOCF- D'onl DE M. car il y a <les scep'tiqueýs. Il y a de ces sacré <le I'espurance.
BALLîîoi.M. Baillairgé s'était <la- honmmes que les coups dii mlhleur omît ë

bord révolté à la pensée de cette !tête, fr-appés, soit d]ans leurs affections, soit Niouvelles locales.
puis à mesure que le temps approchait, (fais leur fortune ; et, piour résultat fi-
il a fini pîar se faitre à cette idlée et il nal, ils ont ressenti et eux cette Ian- Mgr Sweeny, évêque (le St-Jean, N.
avait enfini consenti à la chose, à la con- gueur morale que l'oit appelle le doute ; 13., était ici au comnmencemienît (le la
dition expresse que la fête ne fût pas ils étaiet devenus, (latis ut> certiti sens, seuinte. Il nous a <lit la miesse <le
transposée. Vu> la circonîstatnce du jour, sceptiques. commnutté, lunîdi matin>.
peu de curés éloignés ont pu y assister. Amis, ce sceptique mnérite toute notre
Outre le prêtre <le la ville et les curés pitié et toutes uio sympathies. Il vit :Oit nous apprend que MgIrr Camero>,
des alentouirs, et même plusieurs curés mais, de qtuelle vie I Son asýile, c'est l'a- évêque d'Aricliat, doit laisser Arichiat
éloignés ayant des vicaires, il y avait NM. bandon, c'est le gouffre de l'isolement, pxour venir fixer ba récsidence à Arutigo-
J.Atibrv,duS%miiairedeStc-hrièCrès-e,M. car trop souvent, il ne pense pas à Dieu. niishu, la où ebt mort son vénérable pré-
F. I3utcau, Supérieur du Collège de Ste- Oit s'arrête devant lui comme devant décesseur, Mgr MacKinnoii.
Aune etc. etc. Il va sýams dlire que Mgr une grande ruine ; il y a là quelque eluc-
Tascliercrnu et MWr Persico y assistaient sed(e tristement étrange. Nous avons reçu la derniè-e livraison
ainsi que Sot Excellence, le Liett- Je ne l'ai jamais vu, ce mallîeuretix,t <Ilu Canada Mits=cLd Nous sommes sûr
nant Gouverneur Caron, M. Vital Têtu, je désirerais ne le voirjamais si je ne pou- de faire plaisir à nos amis des Sociétés
M. L-J. Baillauirgé, M. C. Baillairgé et vais apporter une consolation à sou aine. Stc-Cécile et Orphéonique cmi leur disant
M. Bertheclot, inîvités d'une manière Mais je lui donne une de ces figures iii- qu'une Revue aussi imuportante a bien
spéciales. De ces lziîques, les deux pire- clécises, mortes, dont on nous parle quel- voulu reproduire ce que nous disions
inieri étaient confrères de classe; le quefois, qui décèlent immédiatement la d'elles dans un de nos prenicmr numéro:-.
troisième, le frère; le quatrième, le ne- sé.checresse de l'me et du coeur. Il est, L'intérêt que leur monitrent des critiques
yen et le cinquième le cousin <le M. cet homme, à peitie an printemps (le la aussi justes et aussi éclairés que les ré-
Baillairgé. vie, et, mon Dieu ! l'on dirait que sur dacteurs dii Canada M3usical dit tire

D.Bilirgé mxangeait à sa cli- son fronît taciturne ont déjà soufflé pour elles tit p)uissant encouragement il
lire dlepuis le mois d'août ; ce miatin, pour les vetîts glacés, de l'automne. Son cuiltiver -la musique avec lus (ie zéle
la1 preire fuois, il est venu dejeuiner au regard, jadis brillant et animé, se fixe que jamais.
rél.'ctoir 1e diner a eu lieti à midi, av# . une ind<icible mélancolie.
A1 la fidudieM leSprere Il s'avanice (latis la vie, sanis secours, Des lettres reçues<e tiectes-
leva pouir renmercier ceux qui avaient sans antrei ainus qîte ses compagnonîs tuaine nxouis apprennaent que toits les étu-
lien voulu venir s'unir à nous pour d'itnfortunec ; il tmarche vers un but iii- <liants c'ataditîs, tatnt à la 1Propagandc
f?îer notre bon père Baillairgé, d.u:t il certain, trîlnauît comme line lon).uîiclIal- qu'au Séînuefraniçais, se portent à
fit h'éiogc sants trop forcer la cor-le pour îte, le fardeau dc sa pauvre existenice. merveille. ils otît rcc-omincncé anc
lie pas ~cnlrexiger linoe réponse tie M. Le pîlus souvcnt c'était titi esprit sut- autre anntée d'étude avec une ardeur

Bailairé N&uuîoins, après le discours liéricur, uine belle âme, lio intelligence touite nouvelle.
<le M. le *Supérieur, il se lev3, remercia 1d'élite, dé(j. couirontnée tics lauriers du
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Les Dominicains de France sont eux
aussi dispersés. Il était écrit que les
foudres.de F'erry n'épargneraient person-
ne, pas méme les bons Pères Capucins
qui ont été frappés avec les fils de St
Dominique. Nous avons déjà dit que
le noviciat de Flavigny,où se trouvent les
novices du Canada, serait probablement
transféré à Inspruck, dans un couvent
de Servites.

La Société Léonine.-A près ces quel-
ques mois (le repos, cette société a une
fbis de plus fait son apparition au mi-
lieu de nous. Elle a commencé la série
de ses séances le 28 octobre, en procé-
dant à l'élection de ses officiers. Le
dépouillement des bulletins a eu pour ré-
sultat, l'élection (le M. Jules Bauset,Pré-
sident ; (le M M. Brophy, Vice-Président,
et A. Vaillancourt, Secrétaire. Favorisé
par le zèle de son fondateur, M. le Pré-
fet des Etudes, et dirigée pour l'habileté
de son Directeui-, tout présage qu'elle
sera la (ligne émule de notre Société
ainée, la Société Laval.

Société Laval.

Nous devons à Monsieur l'abbé Bru-
chesi l'agréable séance (le dimanche der-
nier.

Qu'il nous soit permis le présenter à
M. Bruchesi nos plus sincères remercie-
inents. Nous ajouterons que l'heure pen-
dant laquelle il nous a parlé ne nous a
laissé qu'un regret, celui d'avoir été trop
courte. Espérons qu'une heure pro-
chaine nous fera les heureux auditeurs
d'une nouvelle causerie de ce genre.

C'est dans ses souvenirs que M. Bru-
chesi a pris le sujet de son entretien. Il
nous aurait bien parlé de Rome et de
ses mille et une illustrations, de ses mo-
numents antiques et modernes, * mais il
y avait quelque chose de mieux dans
Rome, c'était cet homme qui règne sur
l'univers entier : c'était le Pape. Il a
rappelé à notre mémoire, par des sou-
venirs à lui personnels, les noms de deux
Pontifes vénérés, Pie IX et Léon XII I.

Quelques années passées à Rome l'a-
vaient favorisé de quelques audiences de
Pie IX, et ce sont ces audiences et ces
impressions qu'il nous a communiquées,
en nous fàisant connaître intimement
le caractère du regretté Pontife. Nous
ne croyons pas devoir passer sous silen-
ce deux bons mots de Pie IX que M.
Bruchesi nous a cités.

Le jour de la Purification M. Biais et
M. Bruchesi présentaient un cierge au St
l'ère au nom de l'Université Laval. Au
moment où les deux délégués faisaient
leur offrande suivant le cérémonial so-
lennel de ces grandes occasions: "Vous
êtes du Canada, leur dit Pie IX, eh
bien, m'apportez-vous du tabac ?...
Puis prenant un ton plus sérieux il

rappela à haute voix, devant tous les
cardinaux, le souvenir des zouaves ca-
nadiens et fit leur éloge.

A M. Sire, Sulpicien, qui avait fait
traduire la Bulle de l'immaculée-Con-
en toutes les langues possibles et impos-
sibles, et qui racontait à Pie IX que ce
travail herculéen lui avait pris 20 ans:
" C'est plus le temps, répartit le pape,
que Jacob n'en a mis à gagner sa belle
Rachel."

Il est regrettable que le temps ne lui
ait pas permis de s'étendre aussi longue-
ment sur Léon XIII. Les heures pas-
sent si vite dans de telles circonstances.

M. Bruchesi terminait en expliquant
comment et pourquoi le pape était ac-
tuellement prisonnier et en faisant des
voux bien vifs pour le rétablissement de
son patrimoine temporel.

Nos aimables confrères de la Société
St Louis de Gonzague, invités pour la
circonstance, avaient cordialement ac-
cueilli notre invitation.

Ordinations au Séminaire de Nicolet.

Le 24 octobre dernier, fête patronale
dii Séminaire de Nicolet, Mgr des Trois-
Rivières a conféré les ordres mineurs à
MM. E. Bourret et C. Lafond.

Sa Grandeur a donné la tonsure à
MM. E. Barril, G. Landry, E. Tessier,
A. Bêliveau, L. Lavallée, L. Schiller,
M. Laperrière et Chs. Prince.

Mgr Laflèche a prêché un remarqua-
ble sermon sur la foi catholique.

Il est juste de dire que la St Riphaël
est ici une très-belle fête surtout lorsque
l'évêque nous honore de sa présence.

UN NICOLÉTAIN.

Premiers.

Mathématique.
J. Mac)nald, Philosophie.
J. Gaimont, Algèbre.

Rhétorique.
J.-E. Taschereau, Discours français.
N. Olivier, Version latine.

J. Simard,
Ls. Fortier,

J. Gingras,
T. Trépanier,
S. Bernard,

Seconde.
Thème latin.
Narration française.

Troisième.
Thème latin.
Thème grec.
Grammaire latine.
Quatrième.

W. Boldue, E. Côté, G. Côté, E. Crépin, Il. Pel-
letier, A. Gagnon, N. Morrisset,

Prosodle.Elôments 
grecs.

M. Bernard, J. Bernier, L. DaQtous, A. Frédlé-
rick, 1. Garneau, J. Jobin, N. Liflamme, J. Le-
mieux, E. Simard, P. Synott, A. Taschereau,

Elémients grecs.

E. Dorion,
E. Papillon,
W. Carrier,

C. Tailhond,
W. D)ay:s,

Cinquième.
Thème latin.
Exercice français.
Version latine.
Méthode.
Exercice français.
Version latine.

Sixième.
C. Morissette, Thème latin
N. Matte, Exercice français et version

latine.
Septième.

E. A udibert, J. Cinq-Mars, O. Di puis, E. Fortier,
V. Hamel, B. Lépine, P. Mercier, E. Moisan,
A. Myrand, I. O'Farrell, E. J âquet, A. Léo-
nard, A. Simard, Eléments latins.

EIémenta
J. Brennan,
J. Dry,
E. Frenette,
A. Roy,
E. Faguy,

Mastaï No0 !,

'1,Il cn's latins.
Exercice fraiiçtii-.
HJuitième.

Exercice français.

A la maison..

Vous parler do no'ro vie: quelle témé-
rité ! Que dire de n s longues heures
d'étude qui puisse intéresser le lecteur ?
Ici point d'horizons bleus ni de sites à
décrire, point de promenades émouvantes
ni d'évenements extraordinaires ou im-
prévus à raconter; non, rien dé tout
cela, rien, si ce n'est parfois une petite
marche à travers les campagnes envi-
ronnantes.où chacun d'ordinaire observo
moins qu'il n'est observé, une soirée
intime ou quelqu'autre événement de ce
genre, que notre voyageuse ne manque
jamais du reste de vous communiquer en
détail. Ce sont là à peu près les seuls
incidents qui viennent rompre de temps
en temps la monotonie de notre exis-
tence.

Ainsi donc, les événements sont rares
au séminaire, et cela se conçoit: une
communauté, ce n'est rien autre chose
qu'un veritablo essaim, et tous les mem-
bres qui le composent, bien loin de prê-
ter l'or'eille aux bruits du dehors, sont
occupés uniquement par le travail inté-
rieur de la ruche. Composer un miel
plus doux que le nectar des dieux, miel
de science et de littérature,dont chaque se-
maine nous vous envoyons le plus beau
rayon, tel est l'objet de ce travail.

Puisque j'ai comparé notre commu-
nauté à un essaim en activité, voyons
comment ce fait ce travail I Voyez le
matin: le bourdon do la Cathédrale an-
nonce à peine six heures que la salle
d'étude est déjà remplie du peuple tra.
vailleur; la plupart sont a nimés d'une lou.
able ardeur et boivent à longs traits aux
sources pures de la science. Quelques-uns
cependant, sentant encore circuler dans
leurs veines les douceurs de Morphée,s'ef-
forcent de continuer leurs beauž; réves
de la nuit que la cloche est venu interrom-
pe si mal à propos. Ne troublons pas
leurs sommeil, jetons plutôt un regard
sur leurs laborieux voisins, quelle activi-
té I quel zéle! Un feu divin, le fou de
la science, enflamme tous les travailleurs.
Ici un opiniâtre physicien force la natu-
re à lui livr-er ses secrets les mieux en-
fouis ; là, un grave philosophe, le front
penché sur son Zigliara, fait mille efforts
pour se dépêtrer d'un syllogisme mal bâti.
Mais voyez donc plus loin ce lutteur,
ai-nié de son énorme lexique ! Ne lui par-
lez pas, ne l'interrompez pas...un dur
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